Eau et Agriculture Durable :
Il faut changer de modèle de production  agricole
TÉMOIGNAGE DE BERNARD ROUSSEAU Ancien président de France Nature Environnement -  Administrateur de l’agence Loire Bretagne - Vice-président du comité national de l’eau auprès du premier ministre,
La consommation excessive d’eau en agriculture résulte d’un modèle de production. Si l’on généralise les cultures gourmandes en eau, que l’on recherche les rendements maxima, que l’on ne tient pas compte des besoins des milieux et des autres utilisateurs, il est certain que la crise écologique et le conﬂit des usages nous guettent, comme en Poitou-Charente où des kilomètres de cours d’eau se retrouvent à sec pendant de longs mois. Dans le cas de la nappe de Beauce, la culture irriguée du maïs a entraîné certaines années des prélèvements supérieurs à 500 millions de m3. Le remplacement d’une partie du maïs par du colza ou du blé d’hiver s’est traduit par une diminution importante des prélèvements. Dans le discours productiviste il est réclamé la construction de retenues permettant de stocker l’eau en hiver pour l’utiliser en été. Or la multiplication de ces retenues a un impact sur les milieux et sur un cycle de l’eau fort complexe : certes les nappes se chargent en hiver, mais parfois les étiages sont sévères ! Comme pour la multiplication des gravières dans les zones alluviales, les effets cumulés des retenues sur la qualité de l’eau, sur les débits… ne sont pas connus. Par contre les retenues sont ﬁnancées sur fonds publics, cela nous donne le droit d’être exigeants. Le même type de question se pose dans les pays en développement où les besoins alimentaires de base des populations ne sont pas satisfaits, et risquent de l’être encore moins par des productions à plus fortes valeurs ajoutées qui seront exportées. Connaissant les inconvénients de ce modèle, il serait aventureux de l’implanter dans des sociétés qui en plus ne sont pas démocratiquement stabilisées !
Source « La recherche sur l'eau et l'agriculture durable », CEMAGREF

L’EAU à l’honneur des 4 Jours du Mans

L’association ADEAS-Civam et le GAB 72 sont heureux de vous inviter sur leur stand 
 « Agriculture Alimentation Avenir »

Pôle Energies de changement 

ADEAS-CIVAM
(Agriculture Durable, Econome, Autonome et Solidaire)
( Le bois déchiqueté en Sarthe

      Une déchiqueteuse et une chaudière à bois déchiqueté seront présents sur la foire et des professionnels seront sur place pour parler de la filière bois déchiqueté. 

( L’eau et l’agriculture

Des outils de communication permettront de comprendre l’impact de l’agriculture durable sur l’eau (système herbager, cultures économes, récupération d’eau de pluie…).
Le GAB 72 
(Groupement des Agriculteurs Biologiques de la Sarthe)
( Echanger avec des exploitants
Pendant toute la durée de la Foire, des agriculteurs biologiques seront présents sur le stand pour parler de leurs techniques et de leurs résultats économiques.
( Des filières structurées
Des panneaux sur les différentes filières biologiques seront sur place afin de connaître les débouchés possibles en Sarthe. 

Les aides possibles à la conversion seront également présentés.
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